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“RELIGION ET PATRIE" U SWIÉTÉ l»i PUBLICITÉ,LOUIS LISSIER, Rédacteur Propriétaire

ne n’est qu’un mensonge, qu’ils se 
dévorent donc tous les uns les au­
tres ! Qu’Hébert envoie Vergniaud 
à la guillotine ! Que Danton y en­
voie Hébert ! Que Robespierre à 
son tour y envoie Danton ! et que 
Tallieu termine la série en y en- 

erre !
tirailleur se donne­

ra de tout cœur à la libre-pensée et 
se battra sans vouloir accepter le 
mot d’ordre d’aucune coterie, que 
la franc-maçonnerie, dans l’ombre, 
le perce de ses flèches empoison­
nées.

core dans leurs établissements. On 
espère par cette mesure faciliter la 
mise en opération du nouvel ordre 
de choses.

Alix pelerine et an publie eu 
general

J’invite les pèlerins et tous ceux 
qui désirent acheter des objets de 
piété, de venir faire une visite à 
mon magasin, à l’occasion de l’ar­
rivée de jolies marchandises pour 
souvenir de pèlerinage et autres.

P. G. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

LE CANADA
4 Ottawa et Hun. 1er Aeût 1885

iM. McMillan, député de Vau- 
dreuil, a eu une entrevue avec Sir 
Hector Langevin, hier après-midi. 
Il sollicite une allocation pour faire 
construire des jetées sur l’ile Per­
reault, vis-à-vis Beaubarnois. M. 
McMillan fera bientôt un voyage 
au Nord-Ouest et il a l’intention de 
pousser une pointe jusqu’aux Mon­
tagnes Rocheuses.

Une délégation du bureau du 
hâvre des Trois-Rivières, compo­
sée de MM. Joseph Reynard, prési­
dent, A. St Pierre et Arthur Olivier, 
était dans la capitale hier et a eu 
une entrevue avec sir Hector Lan­
gevin, dans le but de faire augmen 
ter le subside voté pour le prolon­
gement et l’amélioration du havre 
de la ville trifluvienne et pour 
certains autres travaux sur les 
rivières. Les délégués sont partis 
ce matin, forts satisfaits du gracieux 
accueil dont ils ont été l’objet de 
la part de l’honorable ministre des 
Travaux Publics.

I
yant Robespi 
Et quand un

a qui la faute ? vo
’»

On est à faire une jolie réputa­
tion d’immoralité à notre ville, une 
peu partout dans le pays. La presse 
de Montréal et de Québec s’est ré 
cemment apitoyée à notre égard 
sur un ton rien moins que flatteur 
et bien propre à fane croire que la 
capitale est une seconde édition à 
peine modifiée, des fameuses villes 
de Sodome et de Gomorrhe, dom 
les iniquités contre le Ciel ne pu­
rent être lavées autrement que par 
le feu vengeur de la Justice d’en 
Haut.

Nous ne voulons certes pas en­
tamer à ce sujet une polémique 
avec nos confrères et noircir de 
longues pages dans le but de tirer 
à blanc la réputation d’Ottawa. 
Nous croyons cependant qu’il serait 
relativement aisé d’établir qu’ici 
l’on n’est ni plus ni mauvais, ni 
plus immoral que dans toute 
autre ville du pays, et que la sta­
tion de police est plus souvent à 
vide peut-être, chez nous, que n’im­
porte où ailleurs.

Une excellente raison, par exem­
ple, qui a pu aisément induire nos 
accusateurs à écrire comme ils l’ont 
fait, c’est la manie regrettable 
et dangereuse, qui distingue 
certaines feuilles d’Ottawa, de 
donner cours à tous les cancans et 
à .tous les racontages du crime, 
sans attendre que la vérité se soit 
fait jour.

Ainsi, c’est au sujet de lp rumeur 
mal fondée d’un viol que se sont 
produites les dernières accusations, 
et le Free Press qui s’indigne contre 
ceux qui nous taxent d’immoralité, 
pourrait-il se rendre le témoi 
gnage que ce n’est pas dans ses 
colonnes de nouvelles locales que 
l’Sn a puisé les informations ex­
ploitées à notre préjudice.

Si l’on nous accuse, enfin, à qui 
la faute ?

>

TOUTES ntIKTHMHSKSLes vrais amis sont toujours la 
Sans oublier le passé, pensons à 
l’avenir et surtout 11e perdons pas 
de vue les belles choses telles que 
joncs de mariage, montres, paru­
res et bijoux de tous genres et à 
bas prix. Chaque article est ga­
ranti tel qu’011 le représente, si­
non la vente est nulle, ch. z II. 
Norez, No. 30 rue Rideau, porte 
voisine du “ London Chop Rouse.” 
Verres de montres 10 et 15 cts. 
Réparations faites avec soin à des 
prix modérés.

DÉTAILLÉES AI! PRIA llll GROS !Dussè-je voir se tourner contre 
moi demain les rares amis qui m’é 
taient restés, j’estime que la déter­
mination irrévocable que j’ai prise 
ne doit pas demeurer secrète.

Ayant, plus que personne, con­
tribué à lorganisation du congrès 
anticlérical qui va se tenir à Rome, 
à la fin de ce mois, j’irai dans la 
capitale de l’Italie, mais simple­
ment comme le serviteur des au 
très délégués, comme un employé 
qui fait sou service et ne joue qu’un 
rôle absolument passif. Et sitôt le 
congrès fini, je reprendrai ma li­
berté et dégagé des faux scrupules 
qui m’ont lié les mains jusqu’à ce 
jour, je travaillerai, d’accord 
ma conscience, à confondre les mi 
sérables intrigants qui trompent, 
volent et corrorap mt le peuple sous 
le masque républicain.

Ce jour-là, sans doute, vous vous 
joindrez à mes ennemis. Je vous 
le pardonne d’avance, en raison de 
la sympathie cordiale que vous 
m’avez témoignée, quoique franc- 
maçon.

8,000 PIECES D’INDIENNES
Patrons nouveaux et très jolis.

Ces Indiennes doivent être vendu de 7c à 15c par verge.

1000 POT BE MOUSSELINE A ROBEPERDU
Un vieux portefeuille de maroquin rouge, 
contenant des cartes d’affaires et autres 
papiers. La personne qui le rapportera à 
ce bureau sera libéralement récompensée.

28 juillet 1885

Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.
Le J lus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Ottawa.avec

3f

ON DEMANDE
W Venez do bonne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 

mousseline, chez
Trois institutrices ou instituteurs, dont 
l’un capable d’enseigner le français et 
l’anglais, pour les écoles catholiques de 
Notre-Dame-du-Laus. Salaire libéral. Pour 
plus amples informations s’adresser à 
Rév. E. Trinquier, curé et sec.-trésorier, 
Notre-Üame-du-Laus.

D. GARDNER A Oie.,
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

Importateurs Directs.

LE 65ÈME BATAILLON

ON DEMANDEEncore une benne note à enre­
gistrer en faveur des volontaires du 
brave 65ème. Nous l’empruntons 
au Bulletin, journal anglais Jpublié 
à Edmonton :

Le 65ème, dit-il, a passé deux 
mois entiers à Edmonton ou dans 
les environs et nos gens ont appris 
à le connaître parfaitement. Il 
nous est arrivé en mai, après un 
voyage des plus pénibles, en excel­
lente condition, et il a été divisé en 
plusieurs parties pour former des 
garnisons.

Les hommes envoyé au Sud ont 
travaillé comme des Troyens à 
ériger des fortifications qui ont 

grande valeur po 
tandis que ceux d’Edmonton et de 
Fort Saskatchewan donnaient un 
très bon exemple par leur discipline 
et leur bonne conduite.

Ceux de Fort Pitt ont montré le 
plus grand courage dans les plus 
dures épreuves, aidant aux rameurs 
sur les chalands et courant au 
combat dès le premier signal.
■Ce que le bataillon a accompli 

dans les circonstances désavanta 
geuses où on l’a placé est la meil­
leure réponse possible aux accusa 
lions portées contre lui.

11 est très-pénible pour toute per­
sonne qui veut le bien du Canada 
de voir des hommes qui ont tant 
contribué à le défendre, à l’heure 
du danger, aussi outrageusement 
insultés que l’ont été les soldats du 
65ème.

Voici qui plaide amplement com­
pensation pour les insultes bêtes et 
ignares de quelques mal-appris.

A BON ENTENDEUR SALUT Deux Institutrices pouvant enseigner le 
français et l’anglais pour les écoles catho­
liques du township de B rckinghnm. Pour 
plus amples informations, s’adresser à 
A. Guy, séc.-trésorier, Buckingham.

Nos abonnés de la campagne 
nous écrivent de partout, depuis 
quelque temps, pour se plaindré 
que Le Canada leur est distribué 
d’une manière fort irrégulière et 
leur arrive souvent plusieurs jours 
après la date de l’expédition, ayant 
évidemment passé par les mains 
de plusieurs lecteurs.

MM. les maîtres de poste vou­
dront bien prendre spécialement 
note de ces circonstances et en 
garder fidèle souvenance à l’avenir.

AMELIORATIONS LOCALESDEMANDE
On a besoin, dans le Canton Aldfield, de 

deux maitresses d’école enseignant le 
français et l’angla;s.

S’adresser à M. G. V. Casault, secrétai­
re-trésorier, Bureau de Poste llulversen, 
Canton Aldfield, Pontiac.

Z'iONSTRUCTION d’égouts à t-iyaux en glaise vitrifiés, dans les rues sous-mention- 
nées, <lans le quartier By, en la ville d’Ottawa.

Avis est par le présent donné que le Conseil-dJ-Ville d’Ottawa va passer 
conformément aux provisions de l’Acte Municipal Consolidé, des règlements pour ls 
construction d’égouts à tuyaux en glaise vitrifiés ayant les dimensions suivantes et 
dans les rues ci-après désignées :—

Dans la rue York, de l’égoût principal à la rue William, tuyaux de 24 pouces- 
Dans la rue York, de la rue William à la rue Sussex, tuyaux de 18 pouces 
Dans .a rue Sussex, de la rue George à la rue Clarence, tuyaux de 15 pouces. 
Dans la rue Sussex, de la ru# Clarence à la rue St Patrice, tuyaux de 15 pouces.
Dans la rue Sussex, de la rue George à la rue Rideau, tuyaux de 12 pouces 

Les dits règlements pourvoiront aussi à répartir et à prélever le coût de ces travaux 
sur la i ropriété réelle qui doit en bénéficier, à condition cependant que la majorité das 
propriétaires de tels biens-fonds, représenta it au moins la moitié de leur vileur 
totale, ne présentent des requêtes contre telle répartition an Conseil-de-Tille 
d’Ottawa dans l’intervalle d’un mois à compteur de la dernière publication de cet avis, 
soit du onze Août A. D. 1885.

Ottawa, 28 juillet, 1885.

Voitures! Voitures!
Voitnres couvertes ou decouvertes, 

Phaétous. Rockaways, Express, 
Chariots à pain, etc#, etc.,

Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la con.'ection do mes voi­
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

1ur le pays.une

» TRAVERS LA POLITIQUE

L’honorable John Carling est 
parti pour l’Oue.iL W. P. LETT, grenier de la Cité.

AMELIORATIONS ^OCALES
TROTTOIRS

Dans le Quartier Ottawa, eij la Cite d’Ottawa
A vis esl Par lti présent donné que le Conseil-de-Ville d’Ottawa va passer, uenfor- 

J^L mément aux provisious de l’Acte Municipal Consolidé, des règlements pour la 
construction de trottoirs ayant les dimensions suivantes et dans les rues ci-après 
désignées : 1

Entre les rues Sussex et Dalhousie.
Du côté Nord de la rue Water, transversal, 3 pouces, 8 pieds.
Du côté Sud de la rue Water, transversal, 3 pouces, 8 pieds.
Le coût d’un trottoir de 2 pouces d’épaisseur et de 40 pouces de largeur et les frais 

de remplissage qui s’en suivent seront supportés par la Corporation dans chaqie cas. 
Les di s reglements poui voleront aussi à répartir et prélever le coût de ces travaux 
sur la propriété réelle qui doit en bénéficier, à condition cepeudant que la majorité 
des propriétaires de tels bians-fonds, représentant au moins la moitié de leur valeur 
totale, ne présentent des reqnêtes contre telle répartition au Conseil-de-Ville d’Ottawa 
dans l’.ntervalle d’un mois à compter de la dernière puolication de cet avis, soit du 
onze Août, A. D 1885.

Ottawa, 28 juillet 1885.

L’honorable J, H. Pope a quit­
té la capitale hier. Il se rend dans 
les Gantons de l’fcst où il doit passer 
quelques jours.

LEO TAX IL
ALFRED MATHIEU,

Le bruit a récemment coui u que 
LéoTaxil.le fougueux anti-clérical, 
l’auteur de tant d’écrits immondes 
sur les sujets les plus dignes de 
respect et contre les croyances re­
ligieuses les plus sacrées, venait 
d’abjurer ses erreurs et de se con­
vertir.

Cette nouvelle trouva bien des 
incrédules et l’on sait aujourd’hui 
qu’elle était contrauvée. Léo Taxil 
n’est pas revenu à la vérité, en 
effet, mais il a seulement envoyé, 
de dépit, sa démission comme se 
crétaire-général de la ligue anti­
cléricale.

Il donne comme suit, dans un 
dernier article aux annales de la 
libre-pensée, les motifs qui l’ont 
amené à cette détermination :

J’en ai assez, écrit ce fils de l’im­
piété.

Abreuvé d’outrages par les in­
transigeants et les opportunistes, 

.parles révolutionnaires et les mo­
dérés, criblé de traits perfides que 
des lâches me décochaient par der­
rière tandis que, soldat indépen­
dant je me battais à l’avant-garde ; 
lassé, décourage, écœuré, je ne puis 
résister au dégoût qui m'envahit et 
je brise pour toujours ma plume 
anticléricale.

Puisque la fraternité républicai

No. 380 rne Clarence. Ottawa
24 juillet 1885, la

M. Charles Thibault nous arrive 
d’un voyage au Nouveau-Bruns­
wick et à Boston. Il était allé re­
cueillir là-bas des renseignements 
pour les lettres si intéressantes et si 
érudites qu’il publie depuis quel­
ques temps sous la signature de 
frontenac.

Nous espérons dien que M. Thi­
bault va réunir en volume la série 
des remarquables études qu’il est à 
écrire, sur l’état actnel et le progrès 
de notre race à l’étranger, permet­
tant ainsi à tous ses compatriotes 
de bénéficier de ses travaux.

'
»
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MARCHANDISES DE <J0UT W. P. LKTT, Greffier de le Cil*.I
—ET— Photographies

GRANDE REDUCTION

La dette nette du Canada est 
moins de $40 par tête, et est la 
conséquence de la construction 
d’ouvrages d’utilité publique, tan­
dis que celle des Etats-Unis est le 
résultat d’une guerre civile. De 
plus, la dette provinciale et muni­
cipale du Canada est relativement 
moins élevée que celle des Etats et 
des villes de la République améri­
caine, et les droits de douane sont 
loin d’être aussi forts dans notre 
pays que chez nos voisins.

Articles de Modes
A VENDRE DE SUITE Après l’inventaire fait de notre 

stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc­
tions de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

1 VBZ-VOUS 
xV moitié prix ?

La Gazelle 0/jicielle annonce qu’à 
l’avenir les droits de péage sur les 
canaux du St Laurent ne seront 
que de deux cents la tonne pour le 
froment, le blé, l’avoine, les pois 
et le mais.

besoin d’un CHAPEAU à UN MOIS SEULEMENT
VENEZ NOUS VOIR Photographies gram eur

CABINETà VKZ-Vi>US lesoin de 'riche* PLUMES 
et d’élégante FLEURS Y 

VENEZ NOUS VOIR.

A VBZ-VOUS besoin de no 
A TELLES et de FICHUS

VENEZ ENCORE NOUS VOIR.

$2.00parDoz. N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

uvelles DAN-
1 CHEZ

Dorioa AUn vient de permettre aux pro- 
priétaires de distilleries, dans les 
centres où la loi Scott est en force, 
d’écouler par quantités de dix gal­
lons, dans les comtés qui ne sont 
pas sujets à l’Acte de Tempérance, 
les spiritueux qui se trouvent en-

1 HARRIS, CAMPBELL & Co.A. Woodcock Delorme
141 Hue Spart* at 569 flue Sussex,

Coin de Is rne Rideau. 
OTTAWA.

L’école de cavalerie est arrivée à 
Québec, hier matin à 9.30, de re­
tour du Nord-Ouest. Elle n’a été 
l’objet d’aucune démonstration, vu 
qu’on ne l’attendait que ce soir.

■ose attirons Vnttentten dn publie enr le remède mlraenlens BRSITISE metre les bSsmiTMdee i en.rlson certaine, remède *e *rel. em

« BUE O’OONNOK.
4 décembre 1884

Magasin Spécial de Modes,
3». BUE 8PAKKN.

Isn;
18 Oct. 1884 la.

I Kfatte-Uala et tana I» Puümumic

RROIDES —HANNUM’S BENATINE, LE SEUL REMEDE. BURFAU PRImCIPAL, 101 RV SPARK F, < - AWA
8

$



Nouvelle Annonce VALIN & ADAM,
Avocate et Notaires Publics.

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 

i‘Hotel Russell. THE MIKADO. FS'

U
Le soussigné remercie ses noab 

pratiques, pour l'encouragement 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hu 
il a le plaisir de les informer qu’ii vient de

) reuses 
libéral M D’DÏJ. A. VALIN, A. A. ADAM. 

M. Adam, membre du barreau de Qué­
bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

recevoir

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
Cette 

vint une 
resse.

N’y po 
sautai br 
quet, cou 
sphinx se 

C’était 
ton, quat: 
gue que 1 

Il fallai 
ficelée ! 1 
cordelette 
cette em 
perdis pai 
bon bout 
gne en d 
cette inei 

Je pus 
vercle...

Ma eu 
excitée p 
monta d 
lorsque, 
n’aperçus 
était enfa; 
blés band 
vraie mor 

Cepend 
ui ne m< 
es conti 

Apis, me 
J’assisti 

phénomèi 
lontiers la 
Que de fo: 
fum qui 1 
ne sait-en 
nément tr 
de distant 
en arrière 
à coup de 
dans telle 
et autour 
construit 
de votre v 

Oui, tel 
de l’odeur 
couches d 
sée fit sot 
prodigieu 
souvenais 

Mes doi 
rèrent pré 
re envelo, 

—Une!

Nouvellement importée, avec aussi un lot 
trous fleuris pour chassis- Papier vert 

J6 x 42 pouces. Papier doré et argenté, 
ree de Messe Anglais et Français, et 

une foule d'autres articles religieux, pout 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d'être reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de pr 
choix : Vaisselle anglaise, à très 
marché.

On continue comme ci-devant à rem

MIKADO est le nom d’une plantation appartenant à la 

Compagnie de Commerce Mikado.

Cette plantation était autrefois la propriété de Mikado, roi du 

Japon, et n’était cultivée que pour l’usage de la maison Royale.

Le roi la vendit plus tard à la condition qu’une quantité 

suffisante de Thé serait fournie à la famille Royale, car le roi 

n’en voulait pas faire usage d’autre.

C’est un fait reconnu que les Thés cultivés sur cette 

plantation sont, pour la pureté, la force et l’arôme, les meilleurs 

du monde.

La Compagnie a réussi à introduire ces Thés dans Ottawa ; 

ils sont en paquets d’une livre et d’une demi-livre et se vendent 

pour la modique somme de 45 contins la livre.

Prenez garde aux contre-facons.

Demandez le Thé Mikado à votre épicier ; insistez pour 

l’avoir et n’en usez pas d’autre.

de
Livre X*. A. Oliiver

A VOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau < t 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
nm-ARGENT A PRETER -*«

Ottawa, 3 janvier 1K83.
4 A

l L. I GUM, L. L. B.i repasser, 
de raurru-teindre et repasser toutes sortes 

res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOUSIE.

AVOCAT
124 Bue PRINCIPALE, Hull

45 Rue MC RR A T, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

21 Nov. ’84
4

Pilules de Noix Longues Composées E. fi. LAVERDEBDe MeOAl.*
Reoouvcrte.» '

MAGASIN GÉNÉRAL DE
Pour la guéri*

* son certaine d( 
£ toutes les aflet • 
m tions bilieuses,

torpeur du foU, 
maux de tête, 
in di ges

• étourdisse 
umA*'' et de toutes le»
le -Mauvais fonctionne*

FERRONNERIE4
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut dans cette lignelîl
Outils, Clous, Câble, Chaîne, 

into.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic
malaise 
ment d

as causés par 
e l’estomac. 

Ces pilules 
e étant

n 1 recommandé» t 
; un doc , ;us sûrs et des plut 
èdes contre les maladies plue 

Elles

sont o a-te t.

emcaces remettes 
haut mentionnée 
pas de met 
tions. To
pouvant être administre dans n' importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient os 
rendre préjudiciables à la santé des enfanu 
ou des personnes âgées. Les Pilules di 
Noix Longues Composées, di MoGale, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con» 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à pré. 
sent offertes au public.

B. E. MoGALE, Chimiste, 
Montré».

Eté.
Comme par le passé un assoi li­

ment complet de
lcontienneiv

ni de6

3prépara 
étant un puissant purgatil, 

administre dans n'Importe 
ne contiennent aucune de 

délétères qui pourraient oj

aucune

QUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLIAM P 3 ,U iHKS I VAUT lire H ES 

Frisées, ITettoyées et Teintes *■ SE *4DANS LES

Dernières Couleurs et G-oûts
DE I A SAISONCHEMIN DE FER1883 En Un Jour Après l’Ordre Donné 

VIEUX CREPE REMIS A MEUP

>

FETES I FETES! FETES !
MAflASINDE ti tOS.

La route directe pour se rendre de 
l’Ouest à tous les points du* Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante ù la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga-- 
lion du Richelieu,en destination de Mont­
réal, et à Lévis avec le chemin de fer du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de buffets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience 
prouvé que la route de 1’Intercolonial ... 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres^ 
saut à

A.. Coutellier
fTEINTURIER PARISIEN

aro. 15, HUE, ELGIN, OTTAWA
(7*rè* de la rue SparksJ

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ© 
CIGARES !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’ôtre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Avala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

13 mars, ’85

ALPHONSE g w JULIEN,.S®- <3-

Entrepreneur de 3

Ah ! me 
de, en déc 
ressuscita 
tai sans m 
d’au rega 
géant et 
qu’on dev 
me racont 

Une li 
cœur.

Je me s
plus.........

Je me r 
re où les 1 
ciel, mai 
ma joie, 
bonheurc 
savait se i 
ma mère, 
nmis... j’ei 
de nouvel] 
ment, m 
yeux toml 

Bonne( 
eût été réi 
euse idée, 
constater 
succès !

(Jet env 
vêlé les a 
seule inte: 
lieux que 
hasards d< 
dée par ni 
tueuse re 
jours su n 
heure fixe 

—Et d 
cher Marc 

—Dema 
mière fois 
.. Catheri:

263 Rue DALHOUSiE, OttaVa,
Ci-devant occupé par M. Jos. Senécal.Nü. 450. RUE SUSSEX

W. O. iHcKAY,
Propriétaire.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d'Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouvert un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES OORBILLA RDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an
Ottawa, 5 Déc. 1884

-1

Grande Vente à Sacrifice
FUM EZ

LES CIGARES

------DE------- ê

J
E. KING, Agent de billets,

No. 15, rue Elgin, Ottawa.
ROBERT B. MOODIE,

Agent pour les passagers et le fret de 
l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,; 

Toronto.

ET UIKItUltIKCABLE
Tant <tait eire t endu an prix cantunt afin de faire pBnee 

pour les nouvelle* inareliaiidâHe# «l’automne qui 
viennent d'Europe.

D. POTTINGBR,
Surintendant généraiET 1

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 26 Mai 1885

VC. S. SHAW «fc Cie.,
Importateurs directs.Sirop des Enfants du Dr Godent

4|PË
M/mm

Oe sirop est prépa­
rée avec l’approba­
tion des professeurs 
de l’Et oie de Méde­
cine ci de Ohiror 
gie de Montréal, 
F- ulté de Médeci 
e de l’Université 

i in Collège Victc* 
ria.

Le sirop des en* 
fants est supériem 
à toutes les prépa­
rations calmante» 
offertes aux rnôrn

Ottawa, 21 Janvier 1884

Hotel du CanadaCHAPEAUX DI SOIE TJMANUFACTURÉS PAR Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r-prendre 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre­
mière classe. M. Renaud étant < ontinuel- 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui â s’engager au prix le plus

A# KMAUD, propriétaire.
No 56, 58 et 60 Rue Murray

16 déc

m Chapeaux en Feutre, 
Chapeaux en Paille, 

Casquettes, Calottes,

étS. DAVIS & FILS WJh

de famille Dour conserver 1» santé de lenii 
enfants ; il peut être donné avec U plus 
grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants: Colique. Diarrhée, Dyssenteri». 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

lîi Et autres articles d’utilité pour hommes et

3 déc
aandez le Sibop du Dr Godibbs e
chetes point d’autre.
vente par tout le Canada et les Etau

ÜA Cto, JLA BOUTEILLE,
Seul proprietaire,

B. E. MoGALB,

Ouvrages en ecorce très variésn en a 
En ^

finie

11.mix.

Bureau dV
MACDONALD

Nü 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

née.H. L. COTEChimiste.
Monti

lu
—J’aiem

1
No«n venons 4e recevoir le 

oins bel assorti osent 
•* toiles peintes et «torees 

pour tonetres .ni ait 
in unis ete importe en Canada

128, Rue Rideau.SPRUCINE Si vous i 
somptif à c 
et de votre 
jore si vo 
larcq^ue ' 
testius soul 
vez vous s 
Canadiens 
quels sont 
que ou pré' 
maladies.

30 cts la 1

Une de, meilleures pape- 
rations offertes jusqc'vei 
an public, pour le soolagt; 

' ment immédiat et la gué» 
. rison de la Toux, du Rhiun, 
* de la Bronchite,

tenement, de la Croupi et 
de toutes les maladies de ta 

' Gorge et des Poumons.
^ A vendre partout à 26 et 
™ 60c la bouteille.

B. K.Mcf.ALK, Chimistà.* 
Montré» 1

t

nouveau magasin de fruits JACOB BBRATTde f Br,»
PAR

I® H- CORRIVEAU
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES

88 H IJ F. BIBEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

Ces toiles dans ma vitrine.

Pâtisseries, Fruits, Légumes, Cigares, etc.77e
A. B. MACBOKALB,

Encanleur de la Reine, 
RBSHIBNCB......... 251 HUB NICHOLA

AT». ÎÆ.ÏJ Rue Wellington,
OTTAWA

. ■22 avril lm

■if.
K

S

AVIS
Toutes perrsonnes désirant traits 

iérer leurs polices d’assurance de 
l’Association de Prévoyance Mu­
tuelle du Canada à l’Association 
du Fonds de Revenu Mutuelle 
sur la vie, de New-York, le peu­
vent faire en faisant application à 
M. F. D. Z. Naubert, agent, No. 28 
rue Rideau, où on leur fournira 
tous les renseignements voulus.

Tels transferts s’accomplissent 
sans frai» extraer-

DIAMOND DYES

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

PERDIT
Vendredi soir, dans les environs du 

No. 276, rue Clarence, un petil chien (Fox 
Terrier) tout blanc et à queue courte. 
Toute

susdit recevra $5 de récompense, et on 
poursuivra quiconque le gardera en sa 
possession après le présent avis.

personne qui le remettra ou fournira 
formations à son sujet au numéro

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CUE MIN DE FER DV

Pacifique Canadien
CONSISTE EN

Superbes Prairies à Blé et Terres b 
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che­
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. Un peut acheter une

Avec’ou sans conditions de Culture,
selon,1e désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN K A BALS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Termes «le Paiement :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie­
ments annuels, avec intérêt. Des Dében- 
tures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de prime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiement 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à- John H. McTavish, Com­
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 

., devront être adressées.
Par ordre du bureau,

CHARLES DRINK WATER,
13 mars 1885—la Secrétaire.

au

MILLE-ILES,
RIVIERE ST. LAURENT.

T A VENTE à l’enchère des baux pour 
JlJ vingt ans de certaines ILES formant 
pat tie du gronpe sus-mentionné, quelques- 
unes d’entre elles situées au Coude Kidaler, 
d'autres à l’endroit surnommé les Raft Nar­
rows, d’autres enfin se trouvant dans le 
groupe du lac Fleet, aura lieu au Palair 
Justice, à Brock ville, à 2 hrs. p. m. mercre­
di, le 5 août prochain.

Dne carte, 
ici question, peu 
ditions du loyer peuvent et 
n’importe quel temps durant 
bureau, d’aajourd’nui au jour de la vente, 
en s’adressant au bureau des Officiers de 
la Douane à Gananoque ou Brocktule, ou 
à ce département.

Député du
Département

Département des Sauvages, )
Ottawa 16 Juillet 1885 >

de

ESiquaut les Iles dont il est 
t être examinée et les con- 

t être connues à 
les heures de

VANKOUGHNET, 
Surintendant Général du 

des Sauvages.

II

Macdougall, Macdougall & Delimit
AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires de la Cour Su­
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, *c.

“Scottisn Ontario Chambers” coin des 
Sparks et Elgin, Ottawa.

Ho». W». Macdougall, C. R.
Frank M. Macdougall.

N. A. Bklcoürt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de celai ae Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant son attention 
a cette dernière Province.

Laisse Ottawa.... 4

Arr. à Montréal... 8

Laisse Montréal.. 9

Arrive à Ottawa.

LE CANADA, 1 Août '388
i . ...J—

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de .fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvel le-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 : 
L’Express du jour quille Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
44 du soir quitte Ottawa à 11.40 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 aro
“ du jour quitte Toronto à 8.25 au 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.25 j m
“ du soir quitte Toronto à 8.00 piv 
44 “ Arr. à Ottawa à 4.38 ara

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur le1 
trains du soir.

Connections à Sm'th’s Fall poui 
Brockvdle et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l'est.

Connections à Toronto pour tous let 
points à l’ouest, sud-ouest et noid-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table dt 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autre 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

fgr 42 RUE SPARKS
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
W. WHYTE

Suriucendant-genéra
W.C. VAN HORN R,

Vlce-Pr^ndent.

L

—T -/es r~\ -ïrmil-ji

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
1HVISIÔ1S »E I.’KNT ET 

IFUNTARIo

L’ANCIENNE LIBRE TOUJOURS EK AVANT

LIGNE COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTRÉAL
Arrangement* «l’ete cum men 

vaut Lundi, 27 Juillet 1885

Ü il h | i
S5 â- 5-2 5 =

TAIILSAU DIS BBS.

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fa'igués, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux États-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri;

de toutes les maladies des 
rems et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai. •

son

PETITE GAZETTE

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi* 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalk Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

La Snrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

un demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvalles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
;t The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 oct la

J

i

JOS. SENEGAL
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
OOI» DIS RUBS

York et Dalhousie,

< TTAWA.
Crêpes, gants, écharpes rie"

deuil, élu., loués

y;
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CONSISTOIRE DE ROME “ I’tl non fieri ”FEUILLETON BOT] ES ET SOULIERSLDe toutes les maladies imaginables 
pendant les trois dernières années. Notre 

Pharmacien T. J. Anderson m’a recom­
mandé les “ Amers de Houblon,”

J’en ai consommé deux bouteilles !
Je fuis complètement guéri et je recom­

mande sincèrement les Amers de Houblon 
àtout le monde J. D. Walker,(Buckner,

L’Allocution papale pronon­
cée au consistoire qui a été tenu 
ces jours derniers à Rome con­
damne le gouvernement italien 
pour avoir prohibé le transport 
public du Saint Sacrement dans 
les rues, et pour'avoir permis à 
Rome la tenue des séances du 
congrès anti-clérical 

Le Pape a de nouveau protes­
té contre l’occupation de Rome 
par un gouvernement étranger. 
Sa sainteté a aussi protesté con­
tre l’action récente de la France, 
quoique la cour de Rome ait 
maintenu à l’égard de la France 
une attitude tout à fait concilia­
trice le Gouvernement Français 
semble avoir pris à tâche d’en­
traver son action.

HISTOIRE ASSORTIMENT COMPLET .1 Ch ms- 
sures de tous les genres, dernier style, 
pour homme-, dames et enla its, pour les 
saisons du printemps et de l’étA Grande 
réduction ; prix extraordinairement lias.

L’assoriimout est complet et comidéra- 
ble, en sorte que les acheteurs ou uui le 
choix désiré.

D’UNE KENI01B
Mo.

Cette énigme imprévue de­
vint une aiguillade pour ma pa­
resse.

N’y pouvant plus tenir, je 
sautai brusquement sur le par­
quet, courant à la chaise où mon 
sphinx se trouvait accroupi.

C’était une boite en épais car­
ton, quatre à cinq fois plus lon­
gue que large.

Il fallait voir comme elle était 
ficelée! Toute une pelolte de 
cordelettes avait dû passer dans 
cette emballage minutieux. Je 
perdis patience à chercher le 
bon bout, et j’abrégeai la beso­
gne en donnant du canif dans 
cette inextricable liure..

Je pus enfin soulever le cou­
vercle-

Ma curiosité était déjà fort 
excitée par les obstacles Elle 
monta d’un nouveau dégré, 
lorsque, le couvercle enlevé, je 
n’aperçus rien encore...L’objet 
était enfardelé dans d’innombra­
bles bandelettes de papier, une 
vraie momie !...

Cependant d’étranges effluves, 
qui ne me parlaient nullement 
des contemporains du bœuf 
Apis, me montaient au nez.

J’assistai alors à ce singulier 
phénomène que j’appelais vo­
lontiers la mémoire de l’odorat. 
Que de fois, par l’effet d’un par­
fum qui vous saisit au passage, 
ne sait-en pas trouvé instanta­
nément transporté à cent lieues 
de distance, à trente ans et plus 
en arrière ! On se souvient tout 
à coup de l’avoir respiré jadis, 
dans telle ou telle circonstance, 
et autour de ce souvenir se re­
construit une lointaine portion 
de votre vie.

Oui, telle fut l’effet magique 
de l’odeur qui s’échappait des 
couches de papier, que ma pen­
sée fit soudainement un bond 
prodigieux dans le passé... Je me 
souvenais ! Je me souvenais !

Mes doigts tremblants déchi­
rèrent précipitamment la derniè­
re enveloppe...

—Une kéniole ! m’écriai-je..

Je vous adresse ces quelques lignes li. MURPHY.
No 538 rue Sussex, Ottawa.comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers de 1? mal 18‘5—la

* * * Houblon. J’ai souffert 
De rhumatisme enfiammatoire 
Pendant près de
Sept années t*L aucune médecine n’a 

semblé me faire du 
Bien ! ! !
J usqu’au moment où je pris deux bou­

teilles de vos Amers de Houblon, et à 
grande surprise ie suis ausis bien aujour­
d’hui que je ne rai jamais été. J’espère 

Que vous aurez beaucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! * * serait désireux d’a­

voir plus de détails sur ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant à moi, E. M.

Williams, 1103 16th Street, Washington, 
D. G

Dr ALFRED SAVARD
bureau :

MO. 376, Ri'E CUIWBf L ND.
Ancienne résidence du Dr Prévost 
Ottawa, 15 mai 1

t

LE MILORD ANGLAIS. Pour les meill eures ferronneries à bon mar 
ché, allez chez.

Le milord anglais, dont on 
croyait la race perdue, vient de 
se retrouver à Vienne. Un riche 
insulaire, qui était entré chez 
un coiffeur, y vit une fille char­
mante, mais très pauvement ha­
billée, et en discussion d'affaires 
avec le maître de l’établissement 
elle offrait de vendre ses magni­
fiques cheveux au prix de 10 
florins et lui ne voulait en don­
ner que huit.

Enfin la belle enfant consen­
tit, les larmes aux yeux, à ac­
cepter cette dernière somme ; le 
coiffeur allait prendre ses ci­
seaux, lorsque l’Anglais inter­
vint par un halte retentissant.

Il s’enquit auprès de la jeune 
fille des motifs qui la forçaient à 
ce douloureux sacrifice ; elle ra­
conta que ses parents, autrefois 
dans l’aisance, se trouvaient ac­
tuellement sans pain.

L’Aglais alors, tirant deux 
billets ds banque et les offrant 
à la jeune fille, lui dit : Voulez- 
vous que je vous achète, moi, 
votre chevelure ?” La jeune fil­
le, sans même regarder le mon­
tant de la somme, répondit que 
oui ; l’Anglais enleva alors déli­
catement un seul cheveu, qu’il 
mit dans son portefeuille, et 
s’en alla. Le coiffeur apprit à la 
jeune fille, qui était restée toute 
saisie, que les billets représen­
taient la somme de 200 livres, 
soit 5,000frs;elle se mit à pleurer, 
mais de joie cette fois : ses pa­
rents étaient, en effet, sauvés de 
la misère. Tout Vienne voudrait 
savoir le nom du généreux bien- 
faiteu ; mais il a disparu sans 
laisser de trace.

McDOl GALL «t COZN1SJ>
Le pjus Ancien magasin de ce genre A 

Ottawa, établi en 1860. à l’enseigne üe la
GROSSE TAHRIKRE,

Rue Sussex, et coin - e la rue Duke,
CHAUDIERES, OTTAWA,

Kt à MATT A WA, P.Q.

Je considère que votre remède est le 
meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerf, J’arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de 
Bien!
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais extrêmement 
Maigre ! ! !
Et presqu’incapalde de marcher. Main 

tenant je
MCDOUGALL î CUZfiER

31 Octobre 1883. le
gne des forces, et 

De l'embompointe.
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma sant'* et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon ! J. Wicklifle Jackson, 

Wilmington, Del.
Les bouteilles qui ne portent pas 

ée d’une 
la contre-

<’-a TAPIS, TAPIS tie.
mm 1 tapis ^MédaiUo d’OR, Paris f?-Ji EXPOSITION de PARIS 1171

noua cowootma

■S',ASTHME
J Parla POUBU du

r’ D’Gléry

D'OTTAWA.une étiquette blanche mar^u 
touffe verte de Houblon sont de 
façon. Rejetez tous les remèdes sans va­
leur, empoisonnés, qui s’olfrent sous le 
nom de “ Houblon ”

Ferrugineux

?AjTtaMon'n* grand assortiment, lea mei.L 
M'jrsvn i '.rs, et 1 a plus bas prix en 

fait de
ou “ Houblons.” iïelaris, Rideaux, Dépositaire, à Québec . D’Ed. MORJlitC*..

Cornu-Ilex, rôles, Uasruitnre» 
et Meubles «le ti. J. Labelle,l ou v sert.-.

à U Ce Strop rempli» le Vin et 
-s Elixirs dans le Cis où leur usage 

ente quelques difficultés, soit à 
»>ve du jeune âge, soit par suite 
Je "état d’irritation du malade, 

onrrmm
ANÉMIE, la CHLOROSE, 
PAUVRETÉ de SA NO, 
8ÜITES ie C0ÜCBE8, 

1AÜVAISES DIGEST IONS.

Iluùsier de la Cour Suprême, B. C. 
RUE BRITANNIA, 

HULL.'
Ottawa, 20 nov.1881

MAISON DE 1 APIS D'OTTAWA
M8 Kue MM KRs

SHOOLBRED et Cie.
Ottawa, 17 Déc. 1883.

t an

Aux Contractent et Antres.
A l'établissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persiennes, 
laites, bois à Unir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.f " losttilrei* Québec ; D* Bd. MORIN * C**, 

S PsirBâtienHhlBlste. lié, nelaliWeii. WOODLAND
No. 38, RUE RE SSE RE RCHEMIN DE FER

(Près du bassin du Canal.)
«CANADA ATMffF Hotel du Castor

451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E- CHEVRIER, |»< oprietalre

Ottawa, 18 déc. 1884.

x LAHOn.EK POUR iPN UOSJ VUV?
BT Aüï «lis

MlilMiCim f SLEBBBN
PO! R LRS

OlXe-ViBL-tauaK
Agbnt a Ottawa :—(J. STKATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patnck 
A VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 

XJL lires dans tout le Canada pourlem 
efficacité, ne se trouvent que chez M. ('.. 
STRATTON. .le mets donc le public ei 
garde contre les «entrelaçons.

T. ALEXANDER.
ir l'article vé- 

Rideau ;

rue Queen, ouest

Ah ! mon émotion fut profon­
de, en découvrant ce gâteau qui 
ressuscitait mon enfance. Je res­
tai sans mouvement, le caressant 
d’au regard attendri, l’interro: 
géant et semblant écouter ce 
qu’on devait l’avoir chargé de 
me raconter.

Une larme monta de mon 
cœur.

Je me souvenais de plus en 
plus...........

Je me revis tout petit, à l’heu­
re où les kénioles tombaient du 
ciel, manifestant bruyamment 
ma joie, tressaillant devant ce 
bonheur qui, de si peu de chose, 
savait se faire immense. Je revis 
ma mère. Je revis le pays, les 
nmis... j’entendis les cloches ! Et 
de nouvelles larmes qui, lente­
ment, m’étaient venues aux 
yeux tombèrent...

Bonne Catherine ! comme elle 
eût été récompensée de son ingé- 
ense idée, si elle avait pu en 
constater sur le coup le plein 
succès !

Cet envoi, Rémy, s’est re nou 
vêlé les années suivantes, une 
seule interruption. En quelques 
lieux que me transportassent les 
hasards de la vie, la kéniole,gui­
dée par une inaltérables etjaffec- 
tueuse reconnaissance, a tou­
jours su m’y trouver à jour et à 
heure fixes...

—Et demain, encore, mon 
cher Marcel...

—Demain, Rémy, pour la pre­
mière fois, j’attendrai vainement 
.. Catherine est morte cette an­
née.

VOIE LA PLUS COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

L'ORGANISME de L’HOMME
| CONVOIS a PASSAGERS i 

Tous Les Jours 1

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et le» train» du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont le» lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre. Troy, / 'bang et New-

A partir du 2» Juin 1885, le» trains cir­
culeront comme suit •
Partout d’Ottawa. Arr. A 

8.00 a.m. 11.30
4.50 p.m. 8.30 p.in.

CAUSER EN ANGLAIS. Est l'œuvre la plus complexe du créateur 
et quand ce mécanisme si compliqué, et M 
artistemoiit fait, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
i ux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer 7”

Le Dr Oscar Juhannesskn, de PUniver 
si té de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteurinuire.

Les scandales de la vie anglai­
se révélés a la pubibonde Albion 
par les articles de la Pali Mvll 
Gazette, nous rappellent une lo­
cution du temps de la Régence.

Le baron de Besenval raconte, 
dans ses mémoires, qu’il était 
d’habitude, sous le Régent, de 
mettre les coudes sur la labié à 
la fin d’un souper, et de se dé­
lier la langue sur tous les can­
cans dn jour. Et Dieu sait que 
les propos sales et les affriolantes 
anecdotes se donnaient alors 
carrière ! On appelait cela causer 
en anglais.

Eh T mais c’est bien ce que 
vient de faire la Pall Mall Ga­
zette, à ce qu’il nous semble. Elle 
a causé en anglais avant le sou­
per. Voilà toute la différence.

N. B.—On peut aussi obtem 
ntable chez v LAPORTE. 
GOODALL A FILS, rue Wellinà,

REMEDE,INFAILLIBLE 
WW**— four — 
LESJMALADIES DES ROGNONS 
(LESlAFFECTIONS DU FOIE 
U CONSTIPATION, les HEMOR- 
k RUOIDES et les MALADIES 

, DU SANG

es DAOLTSH * PRE

LA PROTECTION SANS SliAL*
SES REMEDES OUBItIHSBNT 

Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermathroée, Go­
norrhée, la Sphilie, la Stricture et P Impor­
tance, etc,, etc.

PARCEQUE vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johannksskn, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable. 

m, GRATIS *1*
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourvu qu 
s’adresse à son seul agent autorisé, 
Etats-Unis ou au Canada.

Howtrèal.

1s t IK HAZE
Manufacturier

Pr’t de Montréal. Arr. ft Oiiaw*.
8.45 a.m. 13.30 p.m.
4.30 p.m. 8.00 p.m.

Ton» les convoi» à passagers se rendent direo 
bernent à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tou» le» 
autre» train» dn Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Boring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à T.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du 
matin.

j Lm Menk «t —(kt)—;

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES EUES

Dallions is et de l’Eglise 
OTTAWA.

efficacité.

“Le* Kidney Wert ” est le remède le plu» 
efficace dont j’aie jamais fait nsage.”

Dr P. C. Ballon, Monoton, Vt. 
d ,<K'dI)eaW0U/’'nr8 00mi>ter aur Pefficacité 

7 Dr R. N. Clark, So. Hero, Vt.
Le Kidney Wort ” a guéri ma femme 

qui était malade depuis deux an».”
Dr C- M. Summerlin, Sun Hill, G a.

DANS DES MILLIERS DE CAS 
H a opéré de» cure», lorsque tou» les autre» 
remèdes avaient échoué. C’est un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
l’effet est stir et qui ne huit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

Il pnrifle le sang, fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous le» or­
gane» important» du corps humain. Il réta­
blit le fonctionnement normal de» rognon», 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
le» intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé de» maladies les plus dangé-

’elle
Déaire faire Bavoir à ses nombreuses pra­

tiques et au public d’Ottawa et de ses en­
virons en généra1 ou’il a acheté et mis 
en opération toutes les machi; 
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est san 

contredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d'ouvriers de pre­
mière classe.
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans tes Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés 
'«tisfactioR garantie. Prix très modérés, 

UiNJb VISITE EST SOLLICITÉE 
Les marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire,

HISTOIRE DE LOCUTIONS. HENRY VOGELKR,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spôoiales du doc­
teur Johannessen d’après l’avis d’un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée frais ie poste

nés du vaste CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILS NBUF8 KN ACIBR 

Le» passagers poor le Sud et l’eet changent de 
char» à la gare Bonaventure à Montréal où leur 
>agage est transféré sane frai» extra et sans que 

lepaaeager ait à a’en occuper.
Le bagage est ohéqué pour n’importe quel en-

x Les billet» et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono. 
rue Sparks, et au dépét de» billet», rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. 0 LINSLEY,

Sait-on d’où vient la phrase 
proverbiale rendue populaire par 
la fameuse chanson de Malbrook 
“ à Pâques ou à la Trinité ?” 
Elle remonterait, lisons-nous 
dans le “Musée des Familles,”au 
temps où les rois, obligés de fai­
re des emprunts, étaient fort 
souvent empêchés de tenir les 
engag ments pris pour les rem­
bourser.

On a des ordonnances du XII 
et dn XlVe siècle par lesquel­
les les rois de France promet­
taient de rembourser les sommes 
empruntées par eux, soit à Pâ­
ques. soit 56 jours après, à la fê­
te de la Trinité. Après bien des 
déceptions, les créanciers en ar­
rivaient à ne plus compter sur 
ces échéances comme sur des 
échéances sûres. De là vient le 
proverbe “ à Pâques 0,1 à la Tri­
nité: c’est-à-dire à une époque 
très-incertaine.

h 84 I anPrix^îI, sou» forme liquide ou en poudre.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

WELLS, RICHARDSON * Ole, Bnrliegtoi, ?l J. B. ARIAL
Peintre Décorateur et T/apisssler,

VIENT DE RECEVOIR

Gérant.
A. G. PEDBN,

Agent gén. des passagers 
nttftM». 22 août 1884

Aux Inventeurs—J’ai compris...Adieu Marcel. 
Théophile Denis. CLUB HOUSE

ROULEAUX DE TAPISSERIESAlfKa Poste de P. O’MEARA J. Coursolle & Cie do tous les patrons et de tons les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à
Si vous craignez de devenir con 

somptif à cause de voire dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
jore si vous redoutez le choléra 
jarc^fue votre estomac et vos in- 
lestius sont souvent dérangés, ser­
vez vous sans hésiter des Amers

20 22 ET 24, RUE GEORGE
décorée et

Solliciteurs de Brevets d!Invendu» 
Dessins de Fabrique, Marque» 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aux Etala 

Unis, en Angleterre et en France.

16 POUR CENT 
meilleur marché que partout ailleurs.Cet e maison a été reparée, 

ée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes
Del avantages spéciaux sont offerts ani 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des mail 

leurs marques de
Vins* Liqueurs et Cigares.

16 mai 84meubl —AUSSI—

TOILES POUR CHASSISJames B. Bowes
AROHITBOTE

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.
Ottawa, 18 avril 1885

DE
Canadiens du Dr N. Lecerte, les­
quels sont le plus sûr prophylacti 
que ou, préventif de ces redoutables 
maladies.

TOUTE COULEUR.J. ÇOURSOLLE * Cie., 
Cham une: Victoria, 

Vis-à-v1 e bureau dos Brevets,
OTTAWA, Oar.

H. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le tmvail de see 
employés.

T. P. O’CONNOR, Prop.
ttawa,2 sept 1884 la

B. P.—Boita 68. 
14 Fév 188330 cts la bouteille.

/
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I M Le Monde Poétique

REVUE DE POÉSIE EVERSELLEiBOIKEXERT : 
HtepaxJU

ABOHHEXEHT :
I. fr. par An

BUREAUX: U, rmSAgaltr, PARIS 

LE MONDE POÉTIQUE PARAIT LE 10 DE CHAQUE MOIS
(1* premier Numéro a para la »o juin 1684)

Le Monde Poétique doit ton grand et rapide succès à Vexcellence de sa 
rédaction, au choix judicieux des Etude» accompagnées de textes en toutes les 
langue», au but élevé qu'il te propoee, permettant aux jeunes d'avenir de débuter 
h côté des écrivains le» plu» illustre» d'aujourd'hui. Chaque moi», cette magni­
fique publication apporte à te» lecteur» l'écho fidèle du mouvement poétique, 
de partout. La modieiU de son prix le rend accessible à toute» le» bourse».

Le Monde Poétique est désormai» un organe nécessaire pour tout ceux qui 
s'intéressent h cette fille sublime de l'imagination : la Poésie.

» »
SOMMAIRE DU H* 1 SOMMAIRE DU H* B

Ia» Poète» français contemporains ( 
lisle) : LoOU TUretHn. — Dans l’ai 

mats ds LU*. — Chansons andalou* Jest
Morte ds Hsrsdki.—la Poésie contemporaine 
en Allemagne : JSdoumrd Aewmtik.l.-BjBrn»- 
tjerne BjUtnson : Augusts Otrlmdisrf. — Chro­
niques dramatique, emsloale, artistique, Revu# 
bibliographique, Bobos.

Lee Poètes français contemporains (Leeonte 
ds LisleL fin : Lsolt TVrusffo.—A 1*1 mplaoabls : 
Armani eUtmfr*. - Oalabnm (Crépuscule) : 
Tssdsr Aubsmst. — Chansons populaires 4e la 
Bohème : Vslsntin KU*r.— L’Ombre 4e Oer- 
aèUe : FrtdtHs PtsssU. — Mistral (Rapport 
sur le prix Vitet) ; X. Isffoutd, de r Académie 
Française, — Çhonlque, etc.

i
BOmmBS DU B- »

L.Pitodp.poéttm.iHW»i mwinn(ff.prt»
M*wœo«).-ïlqx •» Mu i AuW Owli

4. LM.),
JM Aurwc-D. Il Priria rn.Ua. Mrtrtb

bibliographique, Mm.

y»— !» *»*’* -°»1 niutrt. t. ul. fctop., iMtn. oraue Me..
coœpoM. u4MMwn.lt pou U MONDE POtTIOUI pu M. Tull. DOAT, «I,t74. 1, 
mn.m—u 4. SéTTM, CkMM. «44MB. 4 0r 4. l'UMo» 4a Art. 44oor.Uk.
cnatirt amss. U »omiE KftniiHi araen m mapiffiina lalmit rre Otn R tm-mrt a tfeci ccuieira

Adresser h» demsedts cTsbonnement i rAdmloMratlon du Monde Poétique,en. RUE 6ÉGUIKR, A PARIS
Cha|* demi» i’akenseœent doit être atrompagnée de u râleur eu chique, mandat ou timbra poiti.

SOMMAIRE DU H* 4 
aètes français eonteepeealaw (Sully 
uns : Ztmsn-fUrs.—Alpereee : Grand. 
— La Poésie du Bigréia : A-A 

Xsossmr, prattmmi au OoUèga 4a Vrauoe. 
Zunuee : Dsrthsi*. — M t AU*» tsmsdrr.
Xa Poésie portugaise i Motions PUa.—Ohro-
Dtqo* artistique. — Revue Nbllogrephlque.
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Opère des Cures 
MERVEILLEUSES

DE» »
Maladies des Rognons */

ET J
Des Affections du Foie
Parce qu’l! agit à la fols sur le FOIE, les 

INTESTINS et les ROGNONS.

meurs
e qu’il débarrasse le système de» hn- 
viciée» qui produisent des maladies de» 

rognon» et de» voies urinaires, des maladie» 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, le» hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes. 
rmr-CEOI EST BIEN DAMONTRÉSS, 

-------)o(-------
IL GUBBIT INFAILLIBLEMENT 

LA CONSTIPATION, lea HEMOR-
RHOIDES et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement tous les 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SANG
et donnant au système sa vigueur normale 

pour chasser la maladie.
DBS MILLIERS DE CAS 

les plus graves de ces maladies ont été sou­
lagés et, en peu de temps 

RADICALEMENT GUERIS. 
Prix, $1, sous forme liquide ou en 

En vente chez tous les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

Wells, Richardson à Cie., Burlington, VL 
Envoyez un timbre et vous recevrez un

pondre.

Almanach pour 1884.
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LE PK06ÉS DE RIEL AMELIORATIONS localesmême constaté, il n’a pas de doute 
quant à l’existence de la folie, à 
moins cependant que les témoins 
n’aient pas dit la vérité et que la 
conduite du prisonnier lui-même 
ne soit qu’une “ feinte.” Il est prêt 
à convaincre tous les avocats que 
des douzaines de patients sous ses 
soins distinguent parfaitement le 
bien et le mal et sont encore fous. 
C’est son opinion que le prisonnier 
était capable de faire cette distiuc 
tion en mars dernier. 11 n’a pas le 
moindre doute non plus que si on 
demandait à Riel la différence entre 
le bien et le mal il donnerait au­
jourd'hui encose une bonne défini­
tion. En acceptant comme vraies 
les déclarations des témoins, il est 
d’opinion que le prisonnier est 
fou, car autrement il n’aurait ja­
mais parlé de diviser le pays et 
n’aurait pas accompli une foule 
d’autres actes insensés.

Le Dr Wallace a été entendu à 
la suite du Dr Clarke. Après avoir 
mentionné qu’il est le surintendant 
de l’asile d'Hamilton, il ajoute qu’il 
a suivi avec attention la preuve 
faite dans la cause. Il a vu Riel 
privément durant une demi-heure 
et il en est venu à la conviction 
qu’il n’existe aucun indice de folie 
chez cet homme. Il croit que le 
prisonnier connaît parfaitement la 
différence entre le bien et le mal.

A cet instant dé la preuve, Riel 
se lève et remercie le témoin.

Le Dr Jukes, de la police à che­
val, est le dernier expert produit. 
Il a vu Riel chaque jour depuis le 
mois de mai et n’a pas remarqué 
de trace de folie chez lui. Une 
peut dire cependant si le prison­
nier était fou ou non.

La Cour s’ajourne alors, adve­
rt an t 5 heures.

LES FAITS DU JOUR M. Kenning, un des membres de 
la batterie de campagne de Win­
nipeg, est passé dans la capitale 
hier, en route pour, l’Irlande qu’il 
se propose de visiter. M. Penning, 
on se le rappelle, reçut un boulet 
dans la main droite A la rencontre 
de batoche.

N/CONSTRUCTION d'égouts à tuyaux en glaise vitrifiés dans les rues SOUB­
IE mentionnées, dans le quartier Wellington, en la ville d’Ottawa.

Avis est par le présent donné que le Conseil-de-Ville d'Ottawa va passer, 
conformément aux provisions de l'Acte Municipal Consolidé, des règlements pour la 
construction d’égouts à tuyaux en glaise vitrifiés ayant les dimensions suivantes et 
dans les rues ci-après désignées :—

“ Un égout à tuyaux en glaise vitrifiés de quinze pouces, au côté sud de la rue 
Wellington, à partir du lot No. 17 jusqu’au côté sud-Ouest de la rue Queen ouest ; ” 
les dits règlements ifourvoieront aussi à répartir et prélever le coût de ces travaux 
sur la propriété réelle qui doit en bén( licier, à condition cependant que la majorité des 
propriétaires de tels biens-fonds, représentant au moins la «oit é de leur valeur 
totale, ne présentent des requêtes contre telle répartition au Conseil-de-Ville d'Ottawa 
dans l’intervalle d'un mois à compter de la dern ère publication de cet avis, soit du 
onze Août, A. D. 1885.

Ottawa, 28 juillet 1885.

Voici le texte de l’ultimatum 
adressé au major Crozier par Riel 
et dont M. Osler a fait mention dans 
son adresse au jury, mardi dernier :
Au major Crozier, commandant de 

la police montée à Fort Carlton 
et Battleford.

11 est probable que le procès de 
Poundmaker aura lieu immédiate­
ment après celui de Riel.

L’archevêque Gibbons, de Balti­
more, va
cardinal en septembre.

t

probablement être créé propriétés de la Diphthénne 
du Dr N. Lacerte sont inapréciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou­
mons.

Les
Major, - Le conseil du gouver­

nement provisoire des établisse­
ments de Prince Albert a l’honneur 
de vous communiquer à vous et à 

hommes les conditions sui­
vantes : Vous êtes requis d’aban­
donner complètement les positions 
de Port Carlton et Battleford avec 
tous vos biens. Si vous acceptez, 
vous et vos hommes pourrez quit­
ter le pays et il vous sera fourni 
les moyens de vous rendre à Qu’Ap­
pelle. En cas de refus, nous avons 
l’intention de vous attaquer après 
Pâq lies.

L'état du capt. Doucet, l’aide-de- 
du Gén. Middleton blessé àcamp

la bataille de l’Anse au Poisson, 
est encore très-précaire.

Le juge Sypber, de Philadelphie, 
et M. John Graham, du Grand 
Union, sont de retour depuis hier 
d’une gaie partie de pêche au lac 
Mississipi. Leur excursion a duré 
10 jours et le juge, qui est un en­
thousiaste pêcheur a la ligne, se 
déclare tout-à-fait enchanté de l’em­
ploi de son temps.

La société des Arts et de l’Agri 
culture du Canada va tenir son 
exhibition annuelle dans la ville 
de London, Ont. Le subside de 
05,000 qu’elle a obtenu du gouver- 
ment durant la dernière session lui 
permet d’augmenter la liste de ses 
prix et de donner ainsi plus de re­
lief et d’éclat à son concours.

L’excursion annuelle d’Ottawa à 
Montréal, Québec, Chicoutimi, etc., 
aura lieu le 14 août courant, par le 
chemin de fer du Pacifique Les 
excursionnistes quitteront Ottawa 
par le train régulier de 8.20 du 
matin. A Montréal ils prendront 
le bateau “ Montréal,” de la Corn 
pagnie du Richelieu, et à Québec 
ils s'embarqueront à bord d’uu 
autre steamer. Prix : Montréal et 
retour, $2.50 ; Québec et retour, 
$5.00 ; Chicoutimi et retour, $ 12 50. 
Des billets pour la Mal baie, la 
Rivière du Loup, Cacouna, Tadou- 
sac, etc, seront vendus à prix ré­
duits. On prendra des passagers à 
Hull, Buckingham, Thurso, Papi- 
neauville, Montebello et Calumet 
aux mêmes prix.. Les billets pour 
Quêbe; et Chicoutimi seront bons 
pour quinze jours. Pour plus de 
détails et pour se procurer des 
billets, s’adresser à M. Chas. Des­
jardins, block de l’hôtel Russell.

VÜ3

IW. P. LETT. Greffier de la Cité. *
AMELIORATIONS LOCALES

La récolte du blé est co lime, cée 
en différents endroits dans le voisi­
nage de London, Ont. Ce grain a 
partout une magnifique apparence.

Soixante criminels que le gou 
vernement russe dirigeait sur la 
Sibérie se sont révoltés contre leur 
escorte. Vingt ont été tués et 30 

se sont échappés.

'I
1

/CONSTRUCTION d> gouts en tuyaux en glaise vitrifiés et en brique dans les 
\J sous-mentionnées, dans le quartier Wellington, en la G.té d’Ottawa.

Avis est par le présent donnée que le Conseil de-Ville d’Ottawa va passer, con­
formément aux provisions de l’Acte Municipal Consolidé, dos règlements pour la 
construction d'égouts à tuyaux en glaise vitrifiés, ayant les dimensions suivantes 
et dans les rues ci-après désignées :—

De la rue Robert, vit les rues Lane et Lewis, jusqu’à la rue Bank, 3 pieds par 
2-6 en brique.

Dans la rue Bank, entre les rues Lewis et Florence, 2 pieds 2 pouces par 2 pieds 
en brique.

Dans la rue Florence, entre les rues Bank et Kent, 2 pieds 2 pouces par 2 pieds 
en brique.

Dans la rue Macdonald, entre les rues Anne et McLaren, i 
Anne et Lewis,
Anne et McLaren 
Anne et Gilmour,
Anne et Gilmour,
Anne et Florence,
Lewis et Gilmour,
Kent et Robert 
Kent et Bank,
Cartier et Robert 
Bank et Kent,
Bank et Elgin,
Lot 50 et Robert,
Lot 50 et Robert,
Kent et Robert,

les dits règlements pourvoiront aussi à répartir et prélever le coût de os travaux sur 
la propriété rée le qui doit en bénéficier, à condition cependant que la majorité des 
propriétaires de tels biens-fonds, représentant au moins la moitié de leur valeur 
totale, ne présentent des requêtes contre telle répaitition au Conseil-de-Ville d’Ot­
tawa dans l’intervalle d'un mois à compter de la dernière publication de cet avis, 
soit du onze août A.D. 1885.

Ottawa, 28 Juillet 1885.

1W. A. H. »
i

LA DÉFENSE

La Cour a repris ses séances à 
dix heures jeudi matin, 30 juillet, 
et M. Greenshield adressa longue­
ment la parole au jury de la part 
du prisonnier. 11 ne saurait justi­
fier le recours aux armes, mais il 
croit de son devoir d’exposer les 
causes de la rébellion. Il explique 
alors que les Territoires du Nord- 
Ouest, avant la passation de l’acte 
amendant l’acte de l’Amérique 
Britannique du Nord, étaient gou­
vernés par le gouvernement impé­
rial, et que les procès des indivi­
dus accusés d’offenses commises 
dans les limites de des territoires 
étaient instruits devant les tribu 
naux créés par statut impérial 
Tout en tenant pour admis que les 
dispositions de l’Acte de l’Améri­
que Britannique du Nord admet­
taient les Territoires du Nord- 
Ouest A faire partie de la Cinfédé- 
ration canadienne, la Confédération 
cependant n’a pas le droit de 
priver les habitants de ces terri­
toires des droits acquis à tout sujet 
britannique. Il y a violation fia 
grante de la grande charte, là où 
il n’y a pas le nombre de jurés 
voulus par la constitution.

Il parla de la liberté des métis 
avant l’arrivée des colons et dit 
qu’il n’est pas étonnant qu’ils soient 
devenus mal à l’aise lorsqu’ils se 
sont aperçus que le pays possédé 
par eux pendant un si grand nom­
bre d'années était divisé entre les 
spéculateurs et les compagnies de 
colonisation.

Il parla des vains efforts des mé­
tis pour obtenir justice. 11 nia que 
Riel fut coupable, et affirma que le 
gouvernement fédéral était res­
ponsable du sang répandu. Il prou­
vera que Riel est fou et qu’il a été 
enfermé pendant plusieurs années 
dans un asile d’aliénés. Riel sourit 
à cette remarque de son avocat.

LE R. PÈRE ANDRÉ

A la suite de l’adresse de M. 
Greenshields, le R. Père André a 
é'.é le premier témoin entendu de 
la part de la défense et sa déposi­
tion peut se résumer comme suit : 
Il a eu des rapports très-intimes 
avec les métis depuis un quart de 
siècle. Riel n’est venu dans le pays 
qu’à la sollicitation des colons et 
pour leur porter secours. Lut ( le 
témoin I avait connaissance de tout 
ce qui =e préparait parmi les colons. 
Il n’a jamais aimé à parler religion 
ou politique avec le prisonnier. Son 
langage lui faisait peur, en effet, et 
il le considérait à coup sûr mania­
que quand à tout ce qui pouvait se 
rattacher à ces deux points de dis­
cussion. Riel lui a paru assez sain 
d'esprit en toutes autre circonstan-

en glaise 12 pcs.
“ Robert, “
“ Cartier, “

Elgin, “
Metcalfe, “

“ Bank, “
“ Bank,
“ Gilmour, "
“ Skeail,

“ Charles et Mcbougal, 
'• Frank et Lochiel “
11 Charles, “
“ Frank,

12 “
■'ILe choléra fait des progrès alar­

mants dans le sud de la France. 11 
y a déjà eu 37 décès à Marseilles, et 

du terrible fléau, vient,

12 “

/" 12 «
9 “

“ 12 “
“ 9 “
“ 9 “
" 9 »
“ 1249 “
“ 1249 “
“ 9 “
“ 9 “
" 9 “

un cas
parait-il, de se déclarer à Lyon. il

La grande loge Franc-Maçonnique 
du Canada, eu session à Hamilton, 
a déclaré, par l’organe du grand 
maître Murray, qu’on ne pouvait 
pas admettre des athées, ni des li­
bres penseurs, 
émancipés.

M. W. T. R. Preston, de Port 
Hope, Ont., a accepté la candidatu­
re dans East Durham, pour «la 
Chambre des Communes, dans l’in­
térêt du parti libéral. Ce siège est 
rendu vacant par la mort du lieute­
nant colonel Williams.

ni des sauvages non

Séance du 31. W. P. LETT, Grenier de la Cité.
Riel a repris sa place à la barre 

à 10 heures du matin. M. Robin­
son ayant ensuite annoncé que la 
Couronne ne fera pas entendre de 
nouveaux témoins, M. J. M. Green 
shields a adressé le jury de la part 
du prisonnier. Son réquisitoire a 
été, au dire de tous, l’un des plus 
brillants et des plus vigoureux 
qu’aient encore enregistrés nos an 
annales judicieuses et il est le su­
jet de la conversation générale à 
Rêgina. C’est sûrement l’un des 
plus brillants efforts oratoires du 
procès.

AMELIORATIONS lO AIj.es
:TROTTOIRS

Dans le quartier By. en la Cité d’Ottawa
A VIS est parle présent donné que le Conseil-ie-Ville d’Ottawa va passer, confor- 

JA mément aux provisions de l’Acte Municipal Consolidé, des règlements pour la 
construction de trottoirs ayant les dimensions suivantes et dans les diverses rues 
ci-après désignées :—

Du côte nord de la rue George, entre les rues William et Cumberland, trans­
versal, 3 pouces, 10 pieds.

Du côté sud de la rue York, entre les rues Sussex et Cumberland, transversal, 
3 pouces, !0 pieds.

Du côié nord de la rue York, entre les rues Sussex et King, transversal, 3 
pouces, 10 pieds.

Du côté sud de la rue Clarence, entre les rues Sussex et Dalhousie, transversal, 
3 pouces, 8 pieds.

Du côté nord de la rue Clarence, entre les rues Sussex et King, transversal, 3 
pouces, 8 pieds.

Du côté sud de la rue Murray, entre les rues Sussex et King, transversal, $ 
pouces, 8 pieds.

Du côté nord de la rue Murray, entre les rues Sussex et King, transversal, S 
pouces, 8 pieds.

Du côté nord de la rue St. Patrice, entre les rues Sussex et King, transversal, 3* 
pouces, 8 pieds.

Du côté ouest de la rue Sussex, depuis le lot F. jusqu’à la rue St Patrice, trans­
versal, 3 pouces, 10 pieds.

Du côté ouest de la rue Dalhousie, depuis la rue George jusqu’à la rue 8t.' 
Patrice, transversal, 3 pouces, 8 pieds

Du côté est de la rue Dalhousie, depuis la rue George jusqu’à la rue St. Patrice, 
transversal, 3 pouces, 8 pieds.

Du côté ouest de la rue Cumberland, depuis la rue George jusqu’à la rue St. 
Patrice, transversal, 3 pouces, 8 pieds.

Du côté est de la rue Cumberland, depuis la rue George jusqu’à la rue St. 
Patrice, transversal, 3 pouce.-, 8 pieds. (Le coût d’un trottoir de 2 pouces d’épais- 
8“ur, de 40 pouces de largeur, et les frais de remplissage qui s’en suivent, seront 
supportés par la Corporation dans chaque cas.)
Les dits règlements pourvoiront aussi à répartir et prélever le coût de ces travaux sur 
la propriété réelle qui doit en bénéficier, à condition '•ependont que la majorité des 
propriétaires de tels biens-fonds, représentant au moins la moitié de leur valeur 
totale, ne présentent des requêtes contre telle répartition au Conseil-de-Ville 
d’Ottawa dans l’intervalle d'un mois à Compter de la dernière publication de cet 
avis, soit du onze Août, A. D. 1885.

Ottawa, 28 juillet 1885.
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Durant les 48 heures finissant
vendredi, il y a eu 69 nouveaux cas 
de choléra et 41 décès à Madrid 
On remarque que la foudre a beau­
coup augmenté le nombre des vic- 

Mercredi, il y a eu 3,168 nou-

NAISSANCE
Ce matin, la femme de M. Samuel 

Ruel, un garçon.

mes.
veaux cas et 2,252 décès dans toute

AVIS DECES
Toutes les annonces coûtant une 

piastre et moins se paient comptant 
Avis tux intéressés.

Ce matin, en cette ville, Marie-Malvina 
Vlau, épouse de M. Eugène Cardinal. Ses 
funérailles auront lieu lundi le 3 du cou-

l’Espagne.

Une chose souverainement drôle,
Le convoi funèbre quittera la résidence 

de la défunte, No. 459 rue Besserer, à 8J 
hra. a.m. pour se rendre à l’église St Jo­
seph, où son service aura lieu.

Les parents et amis sont priés d'y assister 
sais autre invitation.

c’est de voir les écrivains rouges et 
grils se trémousser pareeque les 
ministres fédéraux s’accordent quel 
ques jours de répit, à la suite de la 
longue et rude session qu’ils vien­
nent de traverser.

Ces braves gens seraient bien 
aimables de nous faire connaître 

faisaient M. Mac-

LE MONDE ET LA VILLE

JIl y a eu 20 inhumations au ci­
metière Beechwood durant mois 
de juillet.

On évalue à 4 000 environ le 
nombre des personnes qui ont visité 
l’exhibition des Pêcheries en juillet.

Les employés du service civil 
ont reçu leurs chèques hier. Grande 
réjouissance dans tout le camp.

Plusieurs familles de la capitale 
sont parties ces jours derniers à 
bord du Canada Atlantique et du 
Pacifique pour passer une vacance 
au bord de la mer.

Hier et avant-hier ont été les 
deux plus chaudes journées de ia 
saison. En plusieurs endroits le 
thermomètre s’est élevé à 90° à 
l’ombre.

Le rouleau à vapeur continue 
avec succès à niveler les rues de la 
ville. Il a passé aux Flats ces 
jours derniers et a accompli 
besogne considérable.

La société St George ne fera 
pas son excursion annuelle à file 
Grindstone, dans le St Laurent, 
mais un autre itinéraire va être 
adopté à son assemblée de mardi 
prochain.

Un jeune homme de la rue 
Maria, du nom de Païen, a passé 
la nuit dernière en prison pour 
s’être mis un peu trop égrillard 
hier. O bouteille I voici de tes 
coups.

11 est passé dans le canal Ri­
deau, durant juillet, cent soixante- 
cinq navires, soit soixante-dix 
steamers et quatre-vingt quinze 
barges. C'est ici mie augmentation 
de 90 sur le chiffre des entrées du 
même mois l’an dernier.

La force policière s’est exercée 
hier après-midi sous les ordres de 
l’inspecteur Bowes. Le chef Mc- 
Veilty a ensuite adressé à ses hom 
mes un discours fort pratique sur 
les devoirs de leur charge et le 
mode de les accomplir efficacement.

i
1

un peu ce que 
kenzie et ses collègues, de 1873 à 
1878, ce que font aujourd’hui M. 
Mowat et les siens, ce que fait 
enfin M. Mercier, qui lui pourtant 
n’est qu'un très-modeste chef d’op 
position. Tous ces dignes hommes- 
là se promenaient et se promènent, 
et Dieu sait néanmoins;qu’ils n’ont 

faveur de

a.
CONTRAT DES MALLES

De» soumission» cachetées, a Iressees au 
Mattrs-Géxéral de» Poste» seront reçues à 
Ottawa jusqu'à midi, le VENDREDI, 28 
A0UT"1885, pour Lservice de» malle» de Sa 
Majesté six fois par semaine aller et retour 
entre Ottawa et Richmond, le tout en 

r 4 aas à commencer

;W. P. LETT, Gjeflier de la Cité.

Ameliorations Locales
TROTTOIRS

Dans le Quartier Wellington, en la Cite d’Ottawa.
A VIS est par le présent donné que le Conseil de ville d’Ottawa va passt r, confor- 

JA mément aux provisions de l’Acte Municipal Consolidé, des règlements pour la 
construction de trottoirs ayant les dimensions suivantes et dans les diverses rues ci- 
après désignées :—

Du côté sud de la rue Wellington, entre les rues Bank et Bay, transversal, 10 
pieds, 3 pouces.

Du côté sud de la rue Wellington, de la rue Bay à celle des Commissaires, trans­
versal, 8 pieds, 3 pouces.

Du côté nord de la rue Sparks, de la rue Elgin à lu rue Lyon, transversal, 10 pieds.

vertu d’un contrat pour 
du 1er octobre prochain.

Le transport se fera dans une voiture à 
passagers traiaée par deux chevaux en 
passant par les bureaux de poste de Hin- 
tonburgh, Skeads Mill, Bells Corner, Tal- 
lowfield et Twin Elm.

jamais accompli en 
l’intérêt public la dime de ce qu a 
fait et continue à faire l’adminis- Les malles devront laisser Richmond 

que jour [le dimanche excepté] à 6.30 a.m., 
et arriver à Ottawa à 10*30 a.m. Elles 
devront laisser ce dernier endroit à 2.30 
p.m. et arriver à Richmond à 6 p.m.

Des avis imprimés contenant de plus 
amples informations quant anx conditions 
dn contrat, peuvent être consultés et des 
blases de formules de soumissiens peuvent 

obtenus aux but eaux de poste d’Otta­
wa, de Hintonbourgh, de Skeads Mills, de 
Bells Corner, de Fallowfield de Twin Elm 

Richmond et au tbureau de l’in

T. P. FRENCH,
Inspecteur des pestes.

« ha-
nation actuelle.

COUR DE POLICE A 7
là uneces.[Présidence des échevins Durochor et 

HeneyJ LES EXPERTS
ütre 3 pouces.Ottawa, 1er août,

Louis Turgeon, ivresse, $1 d’amende 
et $1 de frais.

Léon Dumoulin, môme offense, même 
peine.

Marie Cardinal, langage insultant envers 
Kate Robinson, cause remise à lundi.

Richard Brady, accusé d’avoir participe 
à l’érection d’un hangar en bois en con­
tradiction avec le règlement No 447 de '% 
municipalité, $1 d’amende et $1 de frais.

Mary Lynden, accusé d’avoir volé, $12, 
cause renvoyée aux assises criminelles.

1x6 Dr. Roy, de l’asile de Beau- 
port, Québ c, a déclaré que le pri­
sonnier fut durant 19 mois l’un des 
pensionnaires de l’institution dont 
il a la surveillance. Un le congé­
dia en janvier 1878. Il souffrait de 
la manie de l’ambition. L’un des 
caractères particuliers de ce genre 
de folie est que ceux qui en sont 
atteints paraissent parfaitement 
sains d’esprit aussi longtemps qu’il 
n’est pas question de la marotte 
qu’ils se sont mise en tête. A en 
luger par ce qu’il a entendu dire 
au prisonnier et par sa conduite de 
la veille, il est prêt à déclarer sous 
la moindre hésitation qu’il est fou 
et qu’il ne lv croit pas responsable 
de ses actes.

Après quelques questions* en con­
tre-examen, le témoin a fini par re 
fuser de répondre à tout interroga­
toire fait autrement qe’un fran­
çais.

Du côté sud de la rue Sparks, de la rue Elgin à la rue Bay, transversal, 10 pieds, 
3 pouces.

Du côté nord de la rue Queen, du Canal à la rue Kent, transversal, 8 pieds.

$ m3 pouces.
Du côté sud de la rue Queen, de la rue Elgin à la rue Lyon, transversal, 8 pieds, 

3 pouces.Bursae de l’IamHcteir] 
Post*, Ottawa. [

Ottawa, 3 juillet 1185 J
Du côté est de la rue Metcalfe, de la rue Queen ù ia rue Albert, transversal, fc 

pieds, 3 pouces.
Du côté ouest de la rue Metcalfe, de la rue Queen à la rue Albert, transversal, 8 

pieds, 3 pouces.
Du côté est de la rue O’Connor, de la rue Wellington à la rue Maria, transversal, 

8 pieds 3 pouces.
Du côté ouest de la rue O’Connor, de la rue Wellington à la rue Maria, transver­

sal, 8 pieds, 3 pouces.
Du côté est de la rue Bank, de la rue Wellington à la rue Cooper, transversal, $ 

pieds, 3 pouces.
Du côté ouest de la rue Bank, de la rue Wellington à la rue Cooper, transversal, 

8 pieds, 3 pouces. \
Du côlê est de la rue Kent, de la rue Wellington à la rue Lisgar, transversal, 8 

pieds, 3 pouces
Du côté ouest de la rue Kent, de la rue Wellington à la rue Lisgar, transversal, 

8 pieds, 3 pouces
Du côté ouest de la rue Lyon, de la rue Sparks à la rue Queen, transversal, 8 pied»» 

3 pouces.

des

DIPUTHERME
— OU —

AST1-D1PEHTHKRIIWJIS
Spécifique contre la Diphlhèrie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con­

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,Madame Thomas Byfleld 
née DUMOUCHEL, 

147|Rue Sparks Ottawa.

LA DIPHTHERIE VAINCUE !
Du côté ouest de la rue Bay, de la rue Wellington à la rue QueWnf tranevessailv* 

pieds, 3 pouces.
Du côté nord de la rue Gloucester, de la rue Elgin à la rue O’Connôr,

8 pieds, 3 pouces.
Du côté sud de la tue Gloucester, de la rue Elgin à la rue Metdalfe, treneversekS 

pieds, 3 ponces.
Du côté sud de la rue Nepean, de la rue Elgin à la rue O'Connor, transversal, 8 

pie :s, 3 pouces.
Du côté nord de la 

pieds, 3 pouces.
Le coût d’un trottoir de 2 pouces d'épaisseur, de 40 pouces de largeur et Tes irais 

de remplissage qui s’en suivent seront supportés par la corporation dans chaque cas. 
Les dits règlements pourvoiront aussi à répartir et prélever le coût de ces travaux 
sur la propriété réelle qui doit en bénéficier, à condition cependant que la majorité 
des propriétaires de tels-biens-fonds représentant au moins ia moitié de leur valeur 
totale, ne présentent des requêtes contre telle répartition au Censeil-de-VlUe 
d’Ottawa dans l’intervalle d'un mois à compter de la dernière publi a tion de 4ceà 
avis, soit du onze Août A. D. 1885.

Ottawa, 28 juillet 1885.

Aux ravages de cette maladie terriole 
et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur 
et dignes
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

Le Dr Clarke, de Toronto, a 
déclaré ensuite qu’en sa qualité 
de surintandant de l’asile des fous 
de Toronto, il possède une expé­
rience de neuf ou dix ans quant 
à ce qui concerne le traitement de 
la folie. Il a examiné le prison, 
nier deux fois la veille et une 
fois quelques heures avant la 
séance. Par ce qu’il a entendu dire 
et en se bâsant sur ce qu’il a lui-

des personnes notables 
attestent l’eflic cité vrai-

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti­
ment qui vient d’amver et des plus com-

ir par 
de foi

îal,8.rue Lisgar, de la rue du Cfnal à la rue Bay, tran^rsa
DR N. LACERTE,Le sergent Montgomery, un 

vieil officier de beaucoup d expé- LEVIS, P. Q.
rience, agit comme détective à la Prix: 60 eu. i. bouteille. Ei 
place de feu M. Quinn en attendant 1,11 rhinnatieni^^ 
qu’on lui donne un successeur. De 
son côté, l’homme de police Porter 
.remplit les fonctions de sergent.

Dame Thomas By field.
u3 juin n vents che

ELZEAR A la A RIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.
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